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saient les produits de leurs fermes, leurs mari-
iades, leurs fruits et leurs produits de tout genre.

J'ai recu une lettre du chef de la bande de Sau-
vages qui a. demandé le crédit actuel, dans laquelle
il me demande d'aller les visiter cet été. J'espère
pouvoir le faire, et je serai alors en mesure de
donner plus de détails sur cette question, s'il ne
peut présenter une nouvelle demande de crédit.

M. WILSON (Elgin) : Je ne crois pas que mon
honorable ami, le député de Middlesex-sud, devrait
être aussi susceptible. Je crois savoir que ces
expositions sont organisées en grande partie pas
des souscriptions volontaires, et je crois que si ces
Sauvages peuvent faire des souscriptions volon-
taires pour d'autres fins, ils peuvent prélever $90
pour cette fin. C'est une chose nouvelle que ces
expositions soient maintenues par le gouvernement
féderal, au lieu de l'être par les Sauvages, et je
partage l'opinion de mon honorable ami, le député
de Brant-sud (M. Paterson) que s'il est raisonnable
de faire cet octroi à cette tribu, il est également
raisonnable de faire cet octroi aux Six Nations,
bien qu'il semble qu'ils se soient arrangés de façon
a ce que leur société se soutienne elle-même, au
moyen de contributions privées et de la perception
du prix d'entrée sur les terrains. Les Sauvages
représentés par mon honorable ami, le députéé de
Middlesex-sud, obtiennent <le l'aide du gouverne-
ment fédéral dans ce but, tandis que ceux représentés
par mon honorable ami, le député de Brant, n'en
reçoivent pas. Il n'est guère juste que parce que
mon honorable ami, le député de Middlesex-sud
(M. Armstrong), est le partisan du gouvernement
il obtienne de l'aide pour ses Sauvages, tandis que
les Sauvages qui se trouvent dans le collège élec-
toral de mon.honorable ami, le député de Brant,
ont à se subvenir à eux-mêmes par leurs seuls
efforts. ,Comme je l'ai dit, si ces Sauvages peuvent
donner des contributions privées pour construire
des salles orangistes, de bonnes écoles pour former
(les tories, je crois qu'ils pourraient donner quelque
chose pour le soutien de leurs sociétés d'agricul-
ture.

M. ARMSTRONG : Je remarque qu'un de ces
octrois est fait à une bande de Sauvages, dans le
comté de Kent. Je crois que le gouvernement a
donné à cette question une solution juste, cest-à-
dire en aidant ceux qui ont besoin d'aide. Les Six
Nations sont une triburichè, qui peut subvenir aux
frais de son exposition. En outre, ce ne sont pas
toutes les bandes de mon comté qui reçoivent de
l'aide. Il n'y en a qu'une. Les Oneidas n'en
regoivent pas, parce qu'ils sont capables de faire
eux-mêmes leur exposition, et le chef des Chip-
pewas m'a dit que ceux-ci n'avaient pas besoin
d'aide ; comme je l'ai dit, les Munceys sont pauvres,
mais ils commencent et vont bien. Tout ce qu'ils
veulent, c'est que leurs terrains soient clôturés. Je ne
doute pas que, dans une année ou deux, ils pour-
ront se subvenir à eux-mêmes.

Pour venir en aide aux écoles établies pour les enfants
Sauvages de la foi protestante au lac du Poisson Blanc et
à Chapleau, Ontaro.

M. WILSON (Elgin) : Par qui cet octroi a-t-il
été demandé?

M. DEWDNEY : Il a été demandé l'année der-
nière, et de nouveau, ce printemps, par un révérend
dont je n'ai pas le nom présent à la mémoire. Il
était accompagné par le révérend M. Carson, qui
étaitalors pasteur de la Dominion church, à Ottawa.

Subséquemment, le révérend M. Carson est venu me
voir et m'a demandé si j'avais oublié la promesse
faite par mon prédécesseurs, M. White. Je m'en-
gageai à remplir la promesse, et le même crédit à
été voté l'année dernière.

M. WILSON (Elgin): L'honorable ministre ne
peut pas se rappeler le nom de la personne qui
accompagnait le révérend M. Carson?

M. DEWDNEY: Si le député d'Algoma (M.
Dawson) était ici, j'ose dire qu'il pourrait donner
le nom du révérend. C'est un pasteur bien connu
qui a passé des années à cet endroit. Je crois que
c'est un révérend M. Macpherson, ou M. Mac-
donald, ou un nom comme cela.

M. WILSON (Elgin): Voici un octroi fait pour
des fins religieuses. Je crois que les partisans des
droits égaux protestent contre cette politique, et
je suis surpris de voir l'honorable député d'York-
West (Wallace) rester silencieux et laisser voter
des octrois pour des fins religieuses, pour des écoles
d'une certaine dénomination, des écoles métho-
tistes. C'est certainement un terrible abus. Cer-
tains honorables députés ont parcouru la province
d'Ontario, protestant, parce que la province de
Québec affectait ses deniers à des fins d'éducation,
et cependant, voici un octroi délibérément fait à des
écoles protestantes. Je crois qu'il n'est guère rai-
sonnable que ces partisans des droits égaux laissent
adopter un crédit de ce genre.

Société d'agriculture des Sauvages Munceys $90
M. LANDERKIN : A la dernière session, un

crédit a été voté pour la construction d'une grange,
ou quelque chose comme cela, à Mount Elgin pour
les Sauvages Munceys. Qui a demandé cela?

M. DEWDNEY : Si je me rappelle bien, c'est
le révérend M. Sutherland, au nom de cette société.
La grange avait été incendiée, et la somme de $600
a été demandée et accordée.

M. PATERSON (Brant): Par lettre?
M. DEWDNEY : Oui.
M. LANDERKIN: Est-ce que quelque autre

pasteur a fait une demande du même genre?
M. DEWDNEY : Je ne me le rappelle pas.

Pour dédommager John Grant, un squat-
ter établi sur la réserve de Gibson, pour
des améliorations qu'il a dû abandon-
ner ................................ $50

M. PATERSON (Brant): Où se trouve la réserve
Gibson ?

M. DEWDNEY : Dans Algoma. Cette affaire
m'a été exposée l'année dernière par l'honorable
député de ï ork-ouest (M. Wallace) et par l'hono-
rable député de Simcoe-nord (M. Tyrwhitt); je me
suis informé et je conins d'accorder le crédit.

Peur subdiviser les réserves sauvages
d'Ontario et de Québec. ......... $1,000

M. PATERSON (Brant): Est-ce l'intention du
ministre de poursuivre les travaux sur une réserve
sauvage, si les Sauvages eux-mêmes ne le deman-
dent pas ?

M. DEWDNEY: Non.
Manitoba et territoire du Nord-Ouest-

pour pourvoir aux appointements d'un
instituteur an lac la ouge, $300; au lac
Montréal 8300; pour aider à la cons-
truction d'une maison d'école à chacun
de ces endroits, $200, total.............. $800

M. WILSON (Elgin) : A quelle dénomination
appartiennent ces écoles ?
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